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     CARNET VETERINAIRE 7 
 
                                                               LE  CRAPAUD 
 
       Le Crapaud se caractérise par une inflammation de la membrane kératogène de la 
fourchette et des talons pouvant devenir exsudative et putride , entraînant à la longue des 
« végétations » sur la membrane kératogène. 
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Etiologie 
 
Cette affection se rencontre chez des chevaux maintenus en parfait état , sur des prairies de 
types différents , en stabulation dans des écuries régulièrement désinfectées et dont la litière 
de paille ou copeaux est régulièrement renouvelée . L’étiologie de « malpropreté » ou de 
corne attaquée par l’ammoniaque de la litière n’est donc pas plausible. 
 
Chez le cheval de gros trait belge, il semble que l’hérédité soit rapportée. 
 
Des déficiences de la circulation sanguine au niveau de la membrane kératogène ainsi que des 
carences alimentaires en calcium et en soufre ( acides aminés soufrés) sont également mises 
en cause . 
 
La mauvaise position de la fourchette , reportée plutôt en arrière de la ligne des talons 
provoque un mauvais fonctionnement de celle-ci et expliquerait le caractère congénital 
de cette affection ainsi que les troubles de circulation locale . 
 
Il est certain que le terme « kanker » est inapproprié : il n’y a jamais de métastases. 
 
 
 
Lésions 
 
 
En général l’affection atteint les postérieurs , mais une atteinte des antérieurs n’est pas exclue. 
 
La fourchette  

• est d’abord « échauffée » ,  
• la corne est moins abondante ,  
• est sensible à la pression,  
• présente des excoriations, 
• se couvre de moisissures 

 
Ensuite l’infection s’installe. 
 
Puis des végétations de type « chéloïde » apparaissent sur la membrane kératogène :  
c’est le crapaud proprement dit  

• un exsudat nauséabond apparaît 
• la fourchette est très élargie et a un aspect spongieux 
• l’atteinte des « barres » dans leur partie antérieure modifie l’élasticité de la voûte 

plantaire. 
• des modifications dans les imbrications lamellaires , des pressions anormales au 

niveau des structures du pied finissent par provoquer des boiteries. 
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La fourchette est très reportée vers l’arrière , (ceci a motivé le maréchal ferrant à placer 
une traverse en arrière pour diminuer les pressions , mais sans résultats notables.) 
 
 
Les lésions peuvent atteindre  

• la sole ,  
• la muraille et provoquer un décollement des talons : crapaud pariétal. 
• Les barres , avec modification de la voûte plantaire 

 
L’examen bactériologique renseigne des cultures polybactériennes non spécifiques et des 
tentatives de reproduction de l’affection par ensemencement sont restées vaines. 
 
L’examen histologique renseigne de la parakératose ; des analyses plus fines de la biochimie 
de la kératinisation pourraient être intéressantes pour définir l’étiologie de cette affection. 
 
Nous n’avons pas d’analyses spécifiques des protéines à la base de la kératinisation.   
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                        Crapaud pariétal : talons décollés . Exsudat nauséabond. 
 
Symptômes 
 
Au départ , cette affection ne fait pas boiter et le propriétaire renseigne plutôt une fourchette 
« pourrie » résistant à l’application de produits classiques tels la liqueur de Villate ou du 
goudron végétal. 
Puis la taille de la fourchette augmentant et s’infiltrant , elle exerce des pressions anormales et 
douloureuses : boiterie. Apparaissent alors des plages de corne de mauvaise qualité , 
verruqueuse , infiltrée d’exsudats et laissant  une membrane kératogène à nu dès le curetage 
du pied. 
Les lésions verruqueuses ou de corne de mauvaise qualité atteignent la sole , les talons, et les 
barres. Ce qu’il y a de plus caractéristique est la désorganisation des sens et des imbrications 
lamellaires des différents plans de corne. 
L’odeur est nauséabonde. 
L’exsudat présent entre les verrucosités a une couleur variant entre le gris clair et le noir et est 
relativement consistant. 
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Après curetage et parure du pied: exsudat et bourgeons de membrane kératogène mis à 
nu. La couleur brune est due à l’application de poudre à base d’écorce de chêne. 
 
Diagnostic différentiel  
 
Bleimes : boiterie intense , subite , pulsation importante , la parure du pied renseigne 
l’affection , parfaitement curable. 
Abcès : idem. 
Javart cartilagineux , n’atteint que la partie latérale du pied , à hauteur du fibro-cartilage 
complémentaire. 
« Fourchette pourrie » :  

• s’observe chez des chevaux à pieds encastelés dont la fourchette est peu ou mal parée , 
• séjournant sur des sols humides ;  
• cette affection fait en général peu boiter,  
• la parure de la fourchette ne fait pas saigner ,  
• la fourchette n’est pas reportée vers l’arrière et ne déborde pas sur les autres structures 
• le resserrement de la fourchette amène l’ischémie locale et une corne de moindre 

qualité 
• la plupart des antiseptiques locaux ainsi qu’une parure du pied régulière fait 

disparaître cette affection. 
 
L’aspect et l’odeur sont en général suffisamment caractéristiques. 
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 Traitements 
 
1) Traitement chirurgical 
 
La plupart des praticiens ayant tenté l’exérèse chirurgicale de cette affection n’en ont pas 
retiré un sentiment de satisfaction. En effet,  

• les hémorragies sont importantes,  
• la cautérisation n’est pas toujours efficace, 
• les bandages hémostatiques et compressifs sont très contraignants. 

 
La mise en place d’un garrot sur le paturon est conseillée , son emploi consiste à le serrer et le 
desserrer progressivement de façon à maîtriser l’hémorragie. 
 
Pratiquement, à cette exérèse chirurgicale mieux vaut une bonne parure des structures 
kératinisées du pied sans section des bourgeons. Ces bourgeons ne feraient que s’étendre 
comme une chéloïde. 
 
2)Traitement « médical » 
  
Traitement par voie générale 
 
Certains auteurs relatent de bons résultats par antibiothérapie à large spectre pendant une 
quinzaine de jours. 
Les carences alimentaires ( calcium, soufre,…) seront corrigées. 
 
Traitements locaux 
 
Le nombre des substances astringentes utilisées est impressionnant. 
Cependant, les plus classiques à base de cuivre, de fer, de goudron végétal sont décevantes. 
 
Après nettoyage et curetage 

• acide salicylique  
• pansements imbibés de trypsine 
• formol  
• assécher la région avec le mélange sulfamides et écorce de chêne 

 
Quand la région est sèche rekératiniser avec de l’acide picrique ou alcool iodé et goudron 
végétal 
 
3) Ferrure 
 
Afin de protéger la fourchette et les lésions de type chéloïde , la ferrure idéale consiste à 
placer un fer suffisamment long , avec une plaque « en éclisse » ou boulonnée sur le fer , 
permettant son retrait tous les jours ou tous les deux jours . 
Sous cette plaque, le propriétaire pourra appliquer des traitements locaux 
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Fer muni d’une plaque amovible et protégeant la fourchette 
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Evolution et pronostic. 
 
Si l’affection est ancienne et atteint plusieurs pieds, le pronostic est réservé. 
 
Le crapaud requiert de toute façon une disponibilité du propriétaire du cheval : il devra 
s’astreindre à soigner régulièrement les lésions et appliquer les traitements locaux. 
 
Le premier signe de guérison est le dessèchement de la fourchette, l’apparition d’un sillon 
entre la région atteinte et les tissus sains. Ensuite les structures du pied réapparaissent dans 
leurs imbrications normales. 
 
Ceci prend quelques semaines. 
 
En général si l’affection n’est pas étendue aux quatre pieds, la locomotion est possible et 
mieux vaut tenir le cheval en mouvement de façon à faciliter la circulation du sang et éviter l’ 
oedème de stase.  
 
 
 
 

                          
Après quelques semaines, la fourchette devient moins volumineuse et ne saigne plus lors 
de la parure du pied ; les structures comme les barres sont à nouveau visibles. 
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